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alpe ne saurait mériter un nom plus vrai que celui de Monte-
fée, que les Italiens lui ont donné. Delà, on distingue admi­
rablement les cornes duMischabel, de PJUelinhorn, del'Jl-
phubel. Les habitants de la vallée de Saas ont eu l'heureuse 
inspiration de disposer un calvaire sur les sinuosités de la 
montagno qui conduit \\ Monto-[ée. C'est un pèlerinage très-
fréquente. Chacune des stations se compose d'un oratoire 
orné de sculptures et de fresques a grand effet, dans le goût 
italien. A Saas, nous recommandons aux touristes l'auberge 
du Monte-Moro, où nous fûmes très-bien traités. 

T°" journée (13 août). 

Traversée de la partie méridionale de la vallée de Saas. As­
cension des premières pentes qui conduisent ûuMonte-Moro. 
Belles forêts, splendides échappées sur les glaciers, pâtura­
ges opulents, temps superbe. Villages alpestres de Miera, 
en allemand Mcigercn et ensuite d'slllmengule ou Jlmagell. 
Rien de plus changeant et de plus capricieux que les noms 
des localités dans ces vallées situées entre le Valais et l'Ita­
lie; l'allemand y coudoie constamment l'italien, et les deux 
langues s'amalgament dans un patois fraternel. C'est touchant 
pour les indigènes; mais fort désagréable pour les étrangers. 
Dans cette partie de la route, de belles chutes d'eau abon­
dent a chaque pas, comme dans toute la vallée de Saas. On 
arrive à travers ces spectacles variés au pied de l'immense 
glacier à'JUelm dont les proportions savent encore vous 
surprendre, après tant d'autres. Dans les Alpus, la répétition 
des objets n'engendre pas la monotonie, les mêmes choses 
sont toujours nouvelles. Là, plus qu'ailleurs, se justifie ce 
principe si rationnel : La variété dans l'unité. —La grande 
voûte de glace d'où sort la Viège est souverainement impo­
sante; elle surpasse, à mon avis, l'effet produit par celle de 
l'Arveyron àChamonix et celle du Rhône à la Furca. 


